Interview de Sonata Arctica - Par Elise (le 5 novembre 2008)


Presqu’un an après leur dernier passage en France, Sonata Arctica revient jouer à l’Elysée Montmarte. L’occasion pour moi de poser quelques questions à trois de ces chers Finlandais : Tommy (le batteur), Marko (le bassiste) et Elias (le guitariste qui remplace Jani depuis son départ du groupe).


Elise : Comment s’est passé la tournée jusqu’ici ?
Marko : Plutôt bien. On a beaucoup de dates derrière nous mais il nous reste encore deux semaines. On va donner deux concerts en Russie et ensuite la tournée arrivera presque à sa fin. Mais jusqu’ici tout s’est très bien passé. 

Elise : Est-ce que vous avez des projets pour après la tournée ?
Marko : Pas vraiment. Nous allons passer un peu de temps à la maison pour changer.

Elise : Plusieurs concerts de NW ont été annulés pendant cette tournée, et vous avez alors joué en tête d’affiche. Quelle a été la réaction des fans ?
Tommy : Ca s’est bien passé, je ne m’attendais à une si bonne réaction de la part des fans. En particulier à New York, ca a été un grand concert pour nous, le public était vraiment génial.
Elise : A New York c’était un concert que NW avait dû annuler n’est-ce pas ?
Tommy , Marko et Elias : Oui !
Elise : Et comment cela se passe lorsqu’on vous dit que finalement vous devez jouer en tête d’affiche ? Est-ce que vous improvisez une set-list ?
Marko : On a déjà joué des concerts en tête d’affiche alors…qu’est-ce qu’on peut faire ? Si le groupe ne peut pas jouer, il faut bien que quelqu’un le fasse !
Elias : C’était facile car nous avions déjà joué en tête d’affiche aux Etats-Unis puisque les jours où Nightwish ne jouait pas, qu’ils faisaient une pause, nous donnions nos propres concerts.
Elise : Est-ce que vous avez apprécié le fait de tourner avec Nightwish ?
Tommy : Oui beaucoup, c’est vraiment des gars sympas alors c’est toujours un plaisir !

Elise : Et toi, Elias, est-ce que tu avais déjà fait des tournées aussi longues ?
Elias : Pas avant de rejoindre le groupe, non. Mais cela fait un an et demi qu’on est en tournée maintenant…
Marko : …presque 150 dates…
Elias : Oui, alors je commence à m’habituer !

Elise : Il y a de nombreux groupes de métal/rock qui jouent en concert avec des orchestres. Par exemple, Scorpions l’a fait, Metallica et plus récemment Therion, Within Temptation…et Nightwish a toujours dit qu’ils le feraient un jour. Est-ce que c’est quelque que vous prévoyez de faire avec Sonata ?
Marko : On n’a pas prévu de faire ce genre de choses, non.
Tommy : Ce serait génial de pouvoir le faire un jour mais pas pour l’instant.
Marco : Je ne pense pas qu’un orchestre accepterait de jouer avec nous !

Elise : Unia est sorti depuis plus d’un an maintenant, quelles sont les chansons que vous préférez jouer sur scène et est-ce qu’il y en a que vous n’aimez pas jouer ?
Tommy : Ma préférée est « It Won’t Fade ». On en a essayé plusieurs chansons de cet album mais elles ne fonctionnaient pas toutes sur scène.
Marko : Je crois qu’ « It Won’t Fade » est aussi ma préférée mais j’aurais bien aimé jouer d’autres chansons aussi, comme « The Vice ». C’est une bonne chanson, mais ça ne marchait pas trop en live, c’est assez bizarre.
Elias : Toutes les chansons ne rendent pas forcément bien en live…

Elise : Est-ce que le côté progressif d’Unia se retrouvera sur le prochain album ?
[Pause]
Tommy : Humm on ne sait pas encore.
Marko : Je ne sais pas mais…ce ne sera pas plus progressif en tout cas. Bien-sûr, il y aura cette touche progressive mais je pense qu’on reviendra juste un petit peu à notre ancien son…On n’est pas encore sûrs et on ne peut pas savoir avant d’avoir joué toutes les chansons ensemble. Il va falloir attendre pour voir ce qu’il se passe !
Elise : Tu dis que vous allez peut-être revenir à un votre vieux son, est-ce que cela veut dire que vous avez déjà composé pour le prochain album ?
Marko : Oui.
Elias : Tony a écrit des chansons, on en a déjà écouté quelques unes, oui. Je pense que c’est un mélange entre l’ancien style et le style d’Unia.

Elise : Beaucoup des chansons de Sonata sont écrites sous forme de petites histoires, est-ce que vous savez où Tony trouve son inspiration pour ces chansons ?
Marko : Je crois qu’il trouve ses idées partout. Ca peut venir d’un film, de sa propre vie ou de la vie de quelqu’un d’autre.
Elias : Il lit beaucoup aussi.
Marko : Oui, il trouve ses idées ici et là. Et ce n’est pas comme s’il n’écrivait que sur certaines choses, il écrit sur tout.
Elise : Oui,  « To Create a Warlike Fear» traite de problèmes politiques par exemple, est-ce que vous pensez que l’élection du nouveau président des Etats-Unis va inspirer Tony ?
 Marko : Je ne sais pas, ils vont avoir un meilleur président maintenant alors je ne sais pas s’il cela vaut encore la peine d’en parler. Lorsque tu foires tout comme l’ont fait les Américains pendant 8 ans, il y a évidemment des gens qui vont en parler et qui vont écrire sur le sujet mais si tout va bien, alors il n’y a plus besoin d’en parler.
Mais nous n’avons pas vraiment d’opinion politique ou, plutôt, nous n’en parlons pas forcément : nous ne voulons pas être catalogué comme un groupe « politique ». 

Elise : Pour terminer, qu’avez-vous prévu pour le concert de ce soir ? Est-ce qu’on peut s’attendre à des surprises par rapport à l’année dernière ?
Elias : Oui, de nouvelles chansons…enfin pas complètement nouvelles mais des chansons des derniers albums en tout cas.
Marko : Ce sont des chansons que nous n’avons pas jouées avant la tournée aux Etats-Unis avec Nightwish, nous avons changé un peu de set-list, donc.
Elise : « White Pearl, Black Oceans » et « Draw Me », par example ?
Tommy : Oui, ce sont deux chansons que nous n’avions pas jouées en concert avant cette tournée avec Nightwish. 
Marko : Oui, on va jouer ces deux là déjà…Sinon je pense que les autres chansons nous les avons déjà jouées depuis quelques années.
